
La réalité notre réalité

Par ce confinement le monde se réduit

Dans les rues sans les gens mais aussi sans les bruits

Notre vie se transforme du matin à la nuit

Redécouvrant les formes de ce qui fait la vie

Le temps-là devant nous se fige dans l’ennui 

Si dehors il fait soleil nous attendons la pluie

Nos villes sont désertes et comme abandonnées

Sur le trottoir un chien seul à déambuler

Cette réalité qui nous est imposée

Y recrée l’illusoire des objets révélés

Sommes-nous endormis et en train de rêver

Ou bien est-ce la mort qui nous fait cet effet

L’apparence des choses sa continuité

N’est-elle qu’illusion et par nous programmée

La pensée sort du puit si on va la chercher

Et derrière la vitre apparait déformée

Le printemps un oiseau un arbrisseau fleuri

Ce réel par le sens est aujourd’hui détruit

Si les bruits de la ville nous arrivent assourdis 

Nos objets familiers seraient nos seuls amis

Le lien sociétal de plus en plus ténu 

Génère la rupture de tout notre vécu

Un virus qui s’immisce au milieu de nous tous

Construit un mur d’enceinte sur ce chemin de fous

Notre absence est réelle si nous la décidons

Nous créons le modèle de notre déraison

Et la personne humaine s’approprie la raison

Sur le peu d’importance de toutes ambitions

Je suis sur le passage de la vie à la vie

Entonnant cet adage de midi à minuit

Que le roseau pensant a supprimé l’envie

De vivre auprès de Lui en Lui au Paradis
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